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NATURE PRECISE DES FAITS - RPFERENCE 

OBSERVATION D'UN PHENOMENE AERIEN. 

NOUS SOUSSIGN~(S) D , v , gendarme à la compagnie de , en résidence 
à la brigade de 

vu L'(ES) ARTICLEN 
RAPPORTONS LES OPERATIONS SUIVANTES QUE NOUS AVONS EFFECTU~ES,AGISSANT EN UNIFORME ET CONFORM~MENT AUX ORDRES DE NOS CHEFS. 

D A T E  HEURE 

CE JOUR 
Cinq novembre mil neuf cent quatre vingt *@ à dix huit heures, 

cinquante cinq, nous nous trouvons en bordure duX'C.D. , devant le 
bureau de notre brigade. A dix huit heures cinquante huit, notre atten- 
tion est attirée par la présence dans le ciel d'un   hé no mène en déplace- 
ment d'ouest en Est. 

Il s'agit d'un groupe de plusieurs points lumineux disposés en 
triangle, dont le sommet est représenté par un point de plus grande 
dimension que les autres. 

Ces objets se déplacent à l'horizontale, dans le plus grandasilen- 
ce et laissent une trâce lumineuse de couleur orangée, de longueur impor- 
tante. . 

La vitesse de progression du phénomène est de l'ordre de celle 
d'un avion de ligne. 

Le ciel étant très dégagé, la trajectoire est suivie pendant près 
de deux minutesJ 

A dix neuf heures, cinq, nous recevons un appel téléphonique d'un 
témoin, Monsieur M , J , demeurant à , qui nous 
décrilt une observation tout à fait semblable. 

Le six novembre 1990, deux autres personnes nous ont manifesté 
leur intention de témoigner à ce sujet. Il s'agit du couple T 9 de 

Les témoins seront entendus par l'Adjudant F , M et les 
genda'rmes C , M et C , J de notre unité. 
(Voir PIECE No 2 A 4). 



Y TE E r  HEURE EN TourEs LETTRES) 

ce jour six novembre mil neuf cent quatre vingt dix , 
nous soussign&(s) C. 9 J , Gendarme à la Compagnie de , en résidence 
à la Brigade de , Agent de Police Judiciaire, 

vu les articles 20 et 75 du code de procedure penale, 

. 
rapportons les opclrations suivantes que nous avons effectu&s, agissant en uniforme et conformement aux ordres de nos chefs 

Le 05 novembre 1990 vers 19 heures, accompagné de mon 
épouse, je circulais sur le C.D. . Je revenais de et je me 
rendais à mon domicile. 

Cet objet semblait venir de et se dirigeait vers 

J1ai observé cette chose durant deux minutes environ. 
. J1ai pensé qu'il s'agissait d'un avion dont le réacteur 

aurait p14.s feu. 
Cette boule de feu semblait tomber, elle ne se déplaçait 

Lorsque je suis arrivé à la sortie de 

La personne entendue. LVA.P. J. 

. . 



en r é s i d e n  

du code de procedure penale, 

procédons à l'audition d e  la p e r -  

. 
en uniforme et conformement aux ordres de nos chefs 



EMQUETE PRELIMINAIRE 

ce jour E u i t  novembre 1990 5 ceuf heures  v i c g t ,  

nous soussigné(s) C ?/i , gendarme à l a  compagnie de , ec  r é s i d e r c e  
à l a  b r igade  de , a g e r t  de p o l i c e  j u d i c i a i r e ,  

vu les articles 20 8: 75 à 78  du code de procedure penale, 

rawortons les oo&ations suivantes oue nous avons effectdes. aaissant en uniforme et conformement aux ordres de na chefs 
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Lundi 5 novembre, j e  me t r o ; l v a i s  h. l ' e x t é r i e u r  de 
= mon h a b i t a t i o n  e t  j e  chargea i s  mon véh icu le .  En l e v a n t  l e s  yeux au 
8 
4 c i e l ,  mon a t t e n t i o n  a é t é  a t t i r é e  p a r  u r  g ro s  p o i c t  lumireux précé- 

dé pa r  t r o i s  a u t r e s  p lu s  p e t i t s ,  e t  s u i v i  d 'uce  t r a î c e e  de p o i r t s  
( s c i r t i l l a n t s .  La g ro s se  lumière  é t a i t  l a  p lu s  b r i l l a c t e  e t  il m e  f! semble que l a  t r a î r é e  pouvai t  ê t r e  un peu rougeâ t re .  J ' a i  perçu 
4i un g e r r e  de ronflement mais j e  pense q u ' i l  p roveca i t  d ' a v i o r s .  Ce t te  . 

chose s ' e s t  déplacée a s sez  l e c t emer t  e t  3 ' a i  pu 1.kbbçerver pecdaiit 
$ un l a p s  de temps de d i x  à v i n g t  secocdes.  Ce phécomèce s ' e s t  termi- 

né  à d i x  neuf heu re s ,  c a r  l o r sque  j ' a i  f i c i  c e t t e  obse rva t i on ,  j e  
s u i s  r e c t r é  chez moi où j ' a i  e r tecdu  l ' i n d i c a t i f  des i c f o r m a t i o r s  
de d i x  reuf  heures .  

Le 4Splacemert du ph6comère s ' e s t  f a i t  d ' o u ~ s t  e r  e s t ,  e t  j e  
n ' a i  pu l ' o b s e r v e r  p lu s  lorguemert  h cause du r e l i e f ;  l e  c i e l  é t a i t  
t r è s  c l a i r  ce  s o i r  là .  

Le h u i t  ~ovembre  1990 à 9h85, l e c t u r e  f a i t e  p a r  moi de l a  d é c l a -  
r a t i o c  c i - d e s s u s , . j l y  p e r s i s t e  e t  c ' a i  r i e c  à y chacger ,  6, y a j o u t e r  
ou à y  r e t r a r c h e r .  

La personce entendue LtA.P. J .  
a  s i gné  au c a r n e t  de d é c l a r a t i o n s .  


